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anos parents, et nous écoutions nos maitres. Jean choisis-
sait les meillenrs livres et Henrielte cherchait 1+s plus
beaux fruits. Vous parliez souvent de vos amis, et vous
ne salis-iezjamais vos habits. Nos fidres aimaient lesaf-
faires plus que les plaisirs, et ils punvissaient ceux qui
ne travaillaient pas. Auatrefois nous aimions beaucoup les
cerises; votre mdre remplissait toujours nos corbeilles.
Nous partions une partie de nos fruits aux enfants du
pauvre menuisier qui demeurait dans la maison de notre
voisin.
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Daca tu ascultai pe pirintii tei, tu aifi fostn mai fe-
ricitu. Voiati fifost preasilitori, de ati fi isprivitu chiar
astd ¢i lectille vostre. Dacd noi manjiamu hainels né-
stre, muma néstré aru fi dojenitn pe slugd. Acesti downi
arn gisi mai multd pliacere, dacd aru implini datoriele
loru. Fratele meu aru fi prea lenesu, de nu ar ispravi chiar
astil-di lectiile salle. Tu ai fi prea intelleptu, de ai um-
plea aceste butilce. Da nuamu asculta noi pe profesorele
nostru, am fi prea re~fatati. Elu aru avea dreptu, décd ar
pedepsi pe fratels D-le, care este in genere prea lenegu.
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Je finirai, eu voiu isprivi.
Je finirais, eu agn ispravi.

Quand finirez-vous votre thdme? Jo flnirai & présent.
" Tu saliras ton habit, si tu portes cette corbeille. Dien
‘punira les méchants. Nous aurons avjourd'hui des ru-
_ bans; nous choisirons lss plus beaux. Les enfants sages
- obéiront tovjours & leurs parents. Si mon frére était ici,
- Je finirais mon théme. Si j’avais de 'argent, je batirais
. une salle. Si je batissais, mon voisin batirait aussi. Nous
- ne remplirons plas nos verres, si le vin n’était pas si
éxcelent. Si vous portirz cette huile, vous saliriez vos
gants. Je n’aimerais pas ce jeune homme, si’l n’obéissait
pas & son maitre. Mes soeurs ne choisasiraient pas ces cha-




